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leméac

mathieu, sans le sou, décroche un poste d’écrivain public dans un centre communautaire central montréalais. dès lors, il écrira des lettres, lira des contrats, remplira des formulaires et soulagera en partie les angoisses d’une population pour qui les mots écrits apportent plus de questions que de réponses.
mais malgré les rencontres inoubliables et les rires, malgré l’irrépressible désir de vivre et de s’épanouir dans un monde obsédé par la croissance économique, une population fragile fait les frais des politiques d’austérité. L’ écrivain public raconte un combat quotidien contre le désespoir et le sentiment d’impuissance, avec pour seules armes l’alphabet et la grammaire, que ne maîtrise pas près de la moitié de la population du Québec.

un roman touchant, éclairant, fâchant, comme la réalité qui l’inspire.

scénariste, dramaturge, réalisateur, michel duchesne a travaillé comme écrivain public dans hochelaga-maisonneuve pendant deux ans. L’ écrivain public est son premier roman, dont il a adapté les premières pages en une websérie primée, disponible sur Tou.tv.
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michel duchesne

l’écrivain public
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LES DERNIERS ARTICLES
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Chargé(e) du Développement des

A�aires / Gestion de projets -

Musique (https://planete-

emplois.com/o�re/vue/196) 
 2 novembre 2016

(https://planete-

emplois.com/o�re/vue/195)

Technicien, technicienne en

informatique Campus NAD de l'UQAC,

situé à Montréal. (https://planete-

emplois.com/o�re/vue/195) 
 27 octobre 2016

(https://planete-

emplois.com/o�re/vue/194) Chef de

produits - Jeux Expérience, loteries et

pari sportif en ligne (https://planete-

emplois.com/o�re/vue/194)

 26 octobre 2016
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emplois.com/o�re/vue/193)

Coordonnateur marketing interactif

Web analytics (https://planete-

emplois.com/o�re/vue/193) 
 26 octobre 2016

(https://planete-

emplois.com/o�re/vue/192)

Directeur (trice) des communications









Vous devez être connecté pour consulter cet ar�cle.
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SUIVEZ‐NOUS

SUR LE MÊME SUJET

Cinéma télévision :

Interna�onal

Le Goethe Ins�tut
présente « Lose My
Self » le 6 octobre dans
le cadre de la série
Achtung Film !
« Kalo Pothi ‐ Un village
au Népal » à l’affiche le
12 août
Bell Média ob�ent les
droits exclusifs au
Canada de la série télé
« Star Trek » de CBS
« Les mauvaises
herbes » de Louis
Bélanger en
compé��on à
Angoulême
TV5 diffusera « Dans
l’ombre des Tudors »,
une série historique sur
les jeux de pouvoir à la
cour d’Henri VIII

Entreprises : TOU.TV

« La vie n’est pas un
magazine », 2e saison,
dès le 4 octobre sur ICI
Tou.tv
La 3e saison de
« Mémoire sous
enquête » arrive sur ICI
Tou.tv EXTRA
Bientôt sur l’Extra d’ICI
Tou.tv : La saison 4 de
« Wentworth »
Une nouvelle série
documentaire originale
sur ICI Explora
Souvenirs de Rita
Lafontaine sur ICI RDI
et ICI Radio‐Canada
Télé

Entreprises : TV5

TV5 diffuse la fic�on
« Connexion en cours »
en exclusivité sur
Facebook
TV5 diffusera « Dans
l’ombre des Tudors »,
une série historique sur
les jeux de pouvoir à la
cour d’Henri VIII
Koriass se livre avec
émo�ons dans un
documentaire sur sa vie
à TV5
Dans les coulisses du
sport les mercredis
soirs à TV5
Véronic DiCaire fait la
fête avec ses invités
dans « Le DiCaire
Show » sur TV5

Internet : Webséries,

Webtélés, Webdiffusion

TV5 diffuse la fic�on
« Connexion en cours »
en exclusivité sur
Facebook
« Corde sensible » : Une
nouvelle produc�on de
Radio‐Canada diffusée
sur le Web
« La vie n’est pas un
magazine », 2e saison,
dès le 4 octobre sur ICI
Tou.tv
Bientôt sur l’Extra d’ICI
Tou.tv : La saison 4 de
« Wentworth »
« Féminin/féminin », la
série de Chloé
Robichaud présentée
sur ICI ARTV

1er novembre 2016, 07h12

[ Webséries, Webtélés, Webdiffusion | TV5 | Interna�onal | Babel films | TOU.TV ]

La websérie « Écrivain public » gagne trois

prix en Europe

Après avoir remporté le Prix Gémeaux 2016 de la meilleure série produite

pour  les nouveaux médias,  la websérie « Écrivain Public »  repart d’Europe

avec trois prix.

«Écrivain public».Photo: Babel films
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Identifiant Mot de passe

7 novembre 2016, 06h57

[ Fonds | Produc�on | Financement | Fonds Harold Greenberg ]

Michel Houle, con�ant en la cinématographie québécoise 
Le Fonds Harold Greenberg est le premier et
le  seul  fonds  orienté  vers  le  long  métrage,
alors  que  beaucoup  de  fonds  sont  orientés
vers la télé. Il a  longtemps été le seul à faire
du développement, un aspect important dans
la  cinématographie  québécoise.  Il  finance
également  la  prise  d’op�on.  Qui  fait  Quoi  a

discuté  des  par�cularités  de  ce  fonds  avec  Michel  Houle,  coprésident  du
conseil d’administra�on du Fonds, un homme qui connaît le monde du cinéma
et de l’audiovisuel sur le bout des doigts.
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FCIAT : La réalisatrice Béatriz Mediavilla allie danse et cinéma 

Le court métrage « 3 mouvements de chutes » est un poème exploratoire signé
par  Béatriz  Mediavilla.  Trois  segments  indépendants,  trois  exercices  de  style
construisent  ce�e  oeuvre  expérimentale  qui  allie  la  passion  de  la  réalisatrice
de Rouyn‐Noranda pour la danse à son amour pour le 7e art. Rencontre avec
Béatriz Mediavilla  le  jour de  la grande première au Théâtre du cuivre dans  le

CONNEXION
Abonnement Publicité Contact Guide annuel Vidéos magazine CONVERGENCE Boutique
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Analphabétisme
L’écrivain public
Michel Duchesne, Leméac,
Montréal, 2016, 223 pages

Écrivain public: la voix des sans­voix
Michel Duchesne voulait vivre une expérience ; il a été servi
7 septembre 2016  | Caroline Montpetit  |  Livres

Photo: Pedro Ruiz Le Devoir
Michel Duchesne s’est engagé comme écrivain public pour le compte d’un organisme communautaire du quartier Hochelaga­Maisonneuve.

Michel Duchesne roulait sa bosse dans le monde des arts depuis 20 ans
lorsqu’il s’est engagé comme écrivain public pour le compte d’un
organisme communautaire du quartier Hochelaga­Maisonneuve à
Montréal. Il voulait vivre une expérience différente. Et ça a changé sa vie.
 
« Il y a un avant et un après », dit­il, à l’occasion de la sortie de son

roman, L’écrivain public, inspiré de cette expérience, chez Leméac.
 
« Après avoir travaillé 20 ans dans le milieu culturel, on se sent futile, à toujours faire du divertissement pour
rendre les gens heureux. Ou à avoir la prétention de rendre les gens heureux, par la télévision ou par des
pièces. J’avais envie de me sentir utile sur le terrain. J’ai cherché un travail communautaire que je pourrais
faire à temps partiel. »
 
Durant deux ans, il se met donc au service de personnes démunies du quartier. Rédige des lettres
personnelles ou remplit des formulaires gouvernementaux, côtoie la petite misère et l’analphabétisme plus ou
moins fonctionnel. Prête son éducation et sa plume aux mères célibataires en détresse, aux femmes battues,
aux immigrants ou aux psychiatrisés démunis.
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moins fonctionnel. Prête son éducation et sa plume aux mères célibataires en détresse, aux femmes battues,
aux immigrants ou aux psychiatrisés démunis.
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L’écrivain public
Michel Duchesne, Leméac,
Montréal, 2016, 223 pages

Écrivain public: la voix des sans­voix
Michel Duchesne voulait vivre une expérience ; il a été servi
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Photo: Pedro Ruiz Le Devoir
Michel Duchesne s’est engagé comme écrivain public pour le compte d’un organisme communautaire du quartier Hochelaga­Maisonneuve.

Michel Duchesne roulait sa bosse dans le monde des arts depuis 20 ans
lorsqu’il s’est engagé comme écrivain public pour le compte d’un
organisme communautaire du quartier Hochelaga­Maisonneuve à
Montréal. Il voulait vivre une expérience différente. Et ça a changé sa vie.
 
« Il y a un avant et un après », dit­il, à l’occasion de la sortie de son

roman, L’écrivain public, inspiré de cette expérience, chez Leméac.
 
« Après avoir travaillé 20 ans dans le milieu culturel, on se sent futile, à toujours faire du divertissement pour
rendre les gens heureux. Ou à avoir la prétention de rendre les gens heureux, par la télévision ou par des
pièces. J’avais envie de me sentir utile sur le terrain. J’ai cherché un travail communautaire que je pourrais
faire à temps partiel. »
 
Durant deux ans, il se met donc au service de personnes démunies du quartier. Rédige des lettres
personnelles ou remplit des formulaires gouvernementaux, côtoie la petite misère et l’analphabétisme plus ou
moins fonctionnel. Prête son éducation et sa plume aux mères célibataires en détresse, aux femmes battues,
aux immigrants ou aux psychiatrisés démunis.

 
Parfois, il a l’impression d’avoir une influence notable dans la vie des gens. Mais souvent, il sait trop bien que
la lettre qu’il rédige ira tout simplement se perdre avec des dizaines d’autres.
 
« Quand quelqu’un vient te demander d’écrire une lettre pour avoir une place dans une coopérative
d’habitation ou dans un HLM, et que tu sais qu’il va être le 392e sur la liste, c’est décourageant. »
 
Par contre, l’écrivain public a ses petites victoires : un logement est rénové après qu’une lettre a été
envoyée, un usager se trouve un emploi après avoir refait son CV.
 
Noire réalité
 
La réalité que Michel Duchesne a côtoyée pendant deux ans reste cependant très noire.
 
« Il y a une grande solitude. Les gens ne connaissent souvent pas ces ressources communautaires qui sont à
deux pas de chez eux, que ce soit des banques alimentaires, du gardiennage pour les mères célibataires, ou
des ressources en cas de violence. Les gens sont isolés. On parle beaucoup de la communication et de
l’Internet, mais souvent les gens n’y ont pas accès », se souvient­il.
 
Il parle aussi des logements insalubres, de la pauvreté intellectuelle, des emplois qui sont de plus en plus
exclusivement affichés sur Internet.
 
« J’ai vu le désespoir de te chercher un emploi quand tu écris au son ou que ton CV est sur des feuilles
lignées », dit­il.
 
Les analphabètes complets sont tout de même rares, dit­il. « Souvent, ils sont capables de décoder des mots
ou des phrases, ou les grands titres des journaux. Mais quand tu les vois lire à voix haute, ils découpent les
syllabes comme on le faisait au primaire, alors à la fin de la phrase, ils sont épuisés. »
 
Michel Duchesne ne cache pas sa colère quant au fait que certaines ressources sont utilisées à mauvais
escient, les logements en coopérative ou les habitations à loyer modique, par exemple, qui sont occupés par
des gens qui n’en ont plus besoin.
 
Le côté sombre
 
Il dévoile aussi le côté sombre du milieu communautaire, le fait que les organismes sont souvent en
concurrence entre eux, au point qu’il a déjà entendu la directrice d’une ressource dire « touche pas à MON
pauvre », pour éviter que ce dernier soit dirigé vers un autre centre communautaire.
 
Reste que Michel Duchesne est plein de respect pour les gens travaillant dans ce milieu, souvent pour des
salaires minimes. Ils côtoient tous les jours la maladie mentale, la pauvreté, la misère. Mais ils voient aussi la
grandeur et la beauté de ceux qui veulent s’en sortir et de ceux qui s’en sortent.

Analphabétisme
L’écrivain public
Michel Duchesne, Leméac,
Montréal, 2016, 223 pages

Écrivain public: la voix des sans­voix
Michel Duchesne voulait vivre une expérience ; il a été servi
7 septembre 2016  | Caroline Montpetit  |  Livres

Photo: Pedro Ruiz Le Devoir
Michel Duchesne s’est engagé comme écrivain public pour le compte d’un organisme communautaire du quartier Hochelaga­Maisonneuve.

Michel Duchesne roulait sa bosse dans le monde des arts depuis 20 ans
lorsqu’il s’est engagé comme écrivain public pour le compte d’un
organisme communautaire du quartier Hochelaga­Maisonneuve à
Montréal. Il voulait vivre une expérience différente. Et ça a changé sa vie.
 
« Il y a un avant et un après », dit­il, à l’occasion de la sortie de son

roman, L’écrivain public, inspiré de cette expérience, chez Leméac.
 
« Après avoir travaillé 20 ans dans le milieu culturel, on se sent futile, à toujours faire du divertissement pour
rendre les gens heureux. Ou à avoir la prétention de rendre les gens heureux, par la télévision ou par des
pièces. J’avais envie de me sentir utile sur le terrain. J’ai cherché un travail communautaire que je pourrais
faire à temps partiel. »
 
Durant deux ans, il se met donc au service de personnes démunies du quartier. Rédige des lettres
personnelles ou remplit des formulaires gouvernementaux, côtoie la petite misère et l’analphabétisme plus ou
moins fonctionnel. Prête son éducation et sa plume aux mères célibataires en détresse, aux femmes battues,
aux immigrants ou aux psychiatrisés démunis.

http://www.ledevoir.com/culture/livres/479394/ecrivain-public-la-voix-des-sans-voix
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L’écrivain public, par Michel Duchesne, Leméac, 224 p.

Pendant deux ans, l’auteur dramatique Michel Duchesne a mis sa plume au service des analphabètes 
du quartier Hochelaga-Maisonneuve pour le compte de l’organisme Le Tour de lire. Durant cette péri-
ode, il a dû rédiger un bon millier de requêtes à la Commission des normes du travail et à l’Office de 
la protection du consommateur, de demandes d’hébergement en HLM, de mises en demeure à des 
compagnies d’assurances et à des propriétaires négligents, de formulaires d’immigration, de curriculum 
vitæ, de lettres d’amour aussi.

De cette expérience aussi utile qu’insuffisante par rapport à la demande, il a tiré un roman qui ne lais-
sera personne indifférent. Car non seulement son narrateur, Mathieu, doit-il s’orienter dans les méan-
dres bureaucratiques d’une multitude de programmes gouvernementaux rigidement compartimentés, 
mais il est témoin des conséquences des mesures d’austérité qui ont percé des trous dans le filet 
social: «On abusait de la patience des gens en laissant leurs problèmes se détériorer jusqu’à ce qu’ils 
en perdent l’envie de se battre.» Malgré la caricature de certains personnages, ce roman crève-cœur 
ne nous laisse pas oublier qu’il y a un million d’analphabètes au Québec et que la moitié de la popula-
tion éprouve des difficultés de compréhension en lecture — et ce, malgré l’engagement répété des élus 
à corriger le problème. Comme le dit si bien l’auteur: «Les députés passent, mais la misère reste.»

http://www.lactualite.com/culture/la-vitrine-du-livre-15-novembre-2016/image/5/
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LISEZ CETTE ARTICLE  
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DIFFUSION EN JANVIER

http://zonevideo.telequebec.tv/media/31471/michel-duchesne-ecrivain-public/banc-public
http://bancpublic.telequebec.tv
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http://webseriesmag.blogs.liberation.fr/2015/12/11/ce-que-vous-devez-vois-absolument-ceweekend/
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LISEZ CETTE ARTICLE  
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Par Les libraires, publié le 02/08/2017

http://revue.leslibraires.ca/actualites/nos-thematiques/12-livres-quebecois-contemporains-dont-l-action-se-deroule-a-montreal
http://bancpublic.telequebec.tv
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LISEZ CETTE ARTICLE  
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Retour à l'accueil Partager

17 septembre 2016 LES BOUQUINERIES par Chrystine Brouillet | 

Rentrée littéraire d’ici
| 0 commentaires

2. L’écrivain public   

Michel  Duchesne     

Leméac

 

Mathieu, endetté, a enfin un emploi, celui d’écrivain public dans un centre communautaire : il rédigera
des lettres, remplira d’innombrables formulaires pour aider une population fragile à mettre en mots ses
maux.

Les personnages de ce roman sont particulièrement attachants, d’une dignité qui nous bouleverse et
d’une grande authenticité. L’auteur connaît parfaitement son sujet et sait aussi bien rendre les
situations tragiques ou surprenantes que les colères tellement justifiées qui étouffent le narrateur face
aux décisions gouvernementales. Les rires des enfants, les regards amoureux d’une femme l’aideront
à ne jamais baisser les bras, à continuer à se battre pour améliorer le sort de ces gens qu’il a appris à
aimer. Un roman qui combat les préjugés tout en nous informant : il y a un million d’analphabètes au
Québec...

http://tva.canoe.ca/emissions/salutbonjour/chroniques/detail/rentree-litteraire-d-ici
http://tva.canoe.ca/emissions/salutbonjour/chroniques/detail/rentree-litteraire-d-ici
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

L’ÉCRIVAIN PUBLIC – L’ART D’OFFRIR LES

MOTS…
3 octobre 2016 / Commentaires

 

En refermant ce livre, j’ai eu l’envie soudaine d’être, dans mes temps libres, moi aussi une écrivaine

publique. De me promener, avec papier, crayon et une petite table, en af�chant mes services. Pour

donner aux gens qui peinent à lire et à écrire – trop nombreux dans une société comme la nôtre – le

pouvoir des mots. Car ils sont forts les mots, même dans les plus petits gestes du quotidien.

 

Lire une prescription, faire une demande d’aide, comprendre une recette, remplir des formulaires,

vendre des trucs sur internet… La liste est longue.

 

C’est ce que nous fait comprendre, de belle manière, avec une écriture directe, franche, Michel

Duchesne. Pendant deux ans, l’auteur a travaillé comme écrivain public dans Hochelaga-

Maisonneuve.

 

 

Avec l’histoire de  Mathieu – qu’on devine un peu la sienne – il  nous amène à la rencontre des gens

attachants qui ont besoin de lui pour tant de choses…

 

Ce roman est plein d’humanité, de réalisme aussi. Un   mélange bien dosé de sensibilité et de

lucidité. Il ouvre sur un monde qu’on oublie, ou connaît très mal.

 

Et après la lecture, vous aurez envie comme moi, de regarder la web-série sur TV5, inspirée de son

expérience. Vous aimerez.

 

Petite note: Tous les vendredis, j’ai le bonheur de partager mes lectures avec Julie Bélanger, dans

Rythme au travail. Aux alentours de 10h30! 

http://tv5.ca/lecrivain-public

L’écrivain public

En librairie le 7 septembre

LAISSER UN COMMENTAIRE
Votre adresse de messagerie ne sera pas publiée. Les champs obligatoires sont indiqués avec *

Commentaire

Nom *

Adresse de contact *

Laisser un commentaire

PASCALE WILHELMY
Je suis auteure, journaliste et chroniqueuse. Mais avant tout, je suis curieuse, amoureuse, gourmande et sensible à la beauté

de ce qui m’entoure. 

Chez Leméac

24.95$

PARTAGE   |   | 

 Commentaires

  Je viens de terminer la lecture de L’écrivain public
de Michel Duchesne. Un vrai coup de coeur.
C’est le roman dont je vais parler
dès vendredi, dans ma première chronique
de la saison à Rythme FM.

LISEZ CETTE ARTICLE  
EN LIGNE

http://www.rythmefm.com/montreal/in/julie-belanger-1154.html
http://www.lebeaulebonlebien.com/2016/10/03/lecrivain-public-lart-doffrir-les-mots/
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 PARTAGÉ À PARTIR
DE LA PRESSE+
CET ÉCRAN A ÉTÉ

Édition du 15 octobre 2016,
section PAUSE WEEK-END, écran 3

http://plus.lapresse.ca/screens/f2d1b2df-1d6e-4bf9-b6cb-284acfc1c72d%7C_0.html
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Connectez-vous

Mot(s) clé(s)

   
Infolettre

CLAUDIA LAROCHELLE

ACCUEIL,  VIBRER,  CHRONIQUES, ÉCRIVAIN PUBLIC: LE POIDS DE
VOTRE CRAYON

6 septembre 2016

ÉCRIVAIN PUBLIC: LE POIDS DE VOTRE
CRAYON
Partager cette chronique >  

Vous êtes-vous déjà demandé si vous étiez vraiment utile
pour la société à travers votre travail? Vraiment vraiment
utile? J’adore mon boulot – qui n’en est même plus un à force
d’être une passion –, mais je me pose cette question tous les
jours, regrettant parfois de ne pas être devenue médecin (je
sauverais des vies), policière (j’attraperais des vilains),

LA CHRONIQUE CULTURE

DEVENEZ

MEMBRE

AVENUES!

ADHÉREZ

MAINTENANT!

DU MÊME

AUTEUR

LA PHOTO ET
VOUS
13 septembre 2016

RENTRÉE
THÉÂTRALE: MA
SÉLECTION
30 août 2016

ICI EXPLORA
SECOUE NOS
PETITS ÉCOLIERS
À LA RENTRÉE
23 août 2016

Lire toutes les
Chroniques culture

Claudia Larochelle est auteure (Les bonnes
�lles plantent des �eurs au printemps, Les îles
Canaries, Je veux une maison faite de sorties de
secours - Ré�exions sur la vie et l'oeuvre de Nelly
Arcan, La doudou qui ne sentait pas bon, etc.) et
journaliste indépendante spécialisée en
culture et société. Elle a animé pendant
quatre saisons l'émission LIRE sur ICI ARTV et
elle reprend le flambeau en animant le
webmagazine LIRE, dont le club de lecture en
ligne compte plusieurs milliers d'abonnés. Elle
est chroniqueuse sur ICI Radio-Canada radio
et télé, entre autres à l'émission Marina Orsini
et les vendredis en direct avec Patrice Roy au
TJ 18h. On peut la suivre sur Facebook et
Twitter : @clolarochelle.
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travailleuse sociale (j’écouterais, j’agirais), éducatrice en
garderie – ok, non, elles sont au top de ma liste de gens utiles
et sous-payés, à mon avis (c’est un autre sujet…) –, je les
béatifierais, mais je n’aurais JAMAIS leur patience. Que me
reste-t-il? Devenir écrivaine publique. Bingo.

C’est ce qu’a fait Michel
Duchesne pendant
deux ans dans
Hochelaga-
Maisonneuve, à
Montréal. Il fait paraître
ces jours-ci L’écrivain
public, un premier
roman dans lequel il
raconte, à travers
Mathieu, un narrateur
dans la trentaine, son
quotidien à ce poste
dans un centre
communautaire central
montréalais: écrire des
lettres, lire des
contrats, remplir des
formulaires pour ceux

qui appartiennent au 1 million d’adultes analphabètes
présents au Québec. Un service gratuit, il va sans dire. Les
premières pages du livre de Duchesne ont même été
adaptées en une websérie éponyme primée, disponible sur
tou.tv et sur le site de TV5 avec le très talentueux et crédible
Emmanuel Schwartz dans le rôle de Mathieu. Dans la
websérie comme dans le roman, on suit les rendez-vous du
scribe moderne avec ses clients dont certains, on l’imagine,
ont des demandes aussi farfelues qu’écrire une lettre
d’amour à une femme pour la reconquérir après l’avoir
trompée. Oh que j’en aurais du plaisir à rédiger ce genre de
missive…

Donneurs de mots, donneurs de cœur

Il y a aussi son ex, sa fille, son patron, ses collègues, son
monde, mais l’essentiel concerne sa job d’écrivain public, qui,
bien qu’existant ici et là en Europe, certainement en France et
en Belgique, avec même des programmes d’études pour
l’exercer dans les règles de l’art, est à peu près absent ici, du
moins à ma connaissance, ou éclairez mes lanternes si je me
trompe. Je me souviens de l’événement Les Donneurs, dans
Lanaudière, organisé chaque année par l’écrivain Jean Pierre
Girard, qui invitait des écrivains québécois à offrir leurs
services de rédaction. Qu’est-il donc advenu de ce précieux
rendez-vous? S’il y a des dérivés des Donneurs ou d’écrivains
publics, dans Lanaudière, ou ailleurs au Québec, pourquoi
n’en entendons-nous pas plus parler? Internet et la force des
réseaux sociaux m’apparaissent d’ailleurs d’une redoutable
efficacité pour joindre plus de gens que jamais, dans un
contexte discret qui peut sembler plus invitant pour
tellement d’analphabètes gênés de se dévoiler sur la place
publique. Je me souviens de la mère d’une amie d’enfance
qui avait inventé un tas de subterfuges et de comportements
particuliers pour éviter de dévoiler ses lacunes en lecture et

Toutes les
chroniques Vin

ARTICLE

AVENUES
LE + POPULAIRE

CECI N’EST PAS
UN CABANON,
C’EST UN
BUREAU

Lire tous les articles
Avenues

ENTREVUE

AVENUES
LA + VISIONNÉE

MARTIN-LUC
ARCHAMBAULT :
ENTREPRENEUR
PASSIONNÉ

Voir toutes les
entrevues Avenues

http://www.ledevoir.com/culture/livres/479394/ecrivain-public-la-voix-des-sans-voix
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http://www.ledevoir.com/culture/television/457077/effets-boomerang
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http://television.telerama.fr/television/le-thriller-burkland-rafle-deux-prix-au-marseille-web-fest,149151.php
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Les webséries prennent 
le large au Marseille Web Fest

http://www.telerama.fr/series-tv/les-series-digitales-prennent-le-large-au-marseille-web-fest,149055.php
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http://www.bazzomag.ca/partage/dGVtcGxhdGVfaG9yaXpvbnRhbF90YWJzOjM1/
http://bazzo.telequebec.tv/a-la-une/129-le-club-de-lecture
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Et voilà la preuve! Écrivain Public, la série gagnante du Prix Gémeaux 
2016 de la meilleure série dramatique produite pour les nouveaux médias! 
Félicitations à toute l’équipe et nos précieux partenaires!

Gagnant 
du concours NUMIX, les prix d’excellence 
en production multimédia du Québec.

https://www.facebook.com/ecrivain.public.serie/?fref=ts
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Trois BD québécoises
en lice pour le Prix de
la critique ACBD

Un roman d'Yves
Navarre publié plus de
20 ans après sa mort

DERNIÈRES
NOUVELLES

02­09­2016 | 04h00

Tweet

Antoine Aubert

L'écrivain public: un beau roman sur
les illettrés

Le roman de Michel Duchesne met en lumière des problèmes sociaux souvent tus. Photo Fotolia

ÇA PARLE DE QUOI?

Quitté par sa blonde, sans travail et
pas fier de piquer quelques cents dans
la tirelire de sa fille, Mathieu est ce
qu'on appelle un «loser». Après avoir
décroché presque par miracle un
nouveau travail, il devient le seul
écrivain public de Montréal et surtout
une aide inestimable pour tous les
délaissés sociaux incapables de lire
ou/et d'écrire correctement.

QUI EST L'AUTEUR?

Michel Duchesne a été lui­même
écrivain public pendant deux ans au
sein de l'organisme Le Tour de lire,
dans le quartier Hochelaga­
Maisonneuve à Montréal. Son expérience a donné vie à ce premier roman,
mais aussi à une websérie du même nom diffusée sur TV5. Il est
également l'auteur de plusieurs pièces de théâtre.

POURQUOI ON AIME?

Certains romans ressemblent à des caméras qui montrent mieux que
n'importe quel reportage les réalités d'une société. L'écrivain public fait
partie de ceux­là en abordant l'itinérance et par là même la solitude,
l'illettrisme, l'austérité économique et l'égoïsme social. Michel Duchesne
frappe juste dans ses petites histoires du quotidien, réveille chez son
lecteur une certaine révolte devant une situation catastrophique.

Néanmoins, il ne s'agit pas d'un livre pesant et déprimant. Son auteur sait
manier l'humour dans les dialogues et la description de ses personnages.
On s'attache vite à la femme­enfant Jojo, au jeune rebelle en amour Pete
ou à Conrad, chauffeur de triporteur tout de jaune vêtu. La tendresse et la
sincérité qui se dégagent font dévorer ce roman jusqu'à la dernière page.

UNE CITATION

«La plupart avaient le regard perdu, fixant un malheur lointain, mais ça et
là quelques amis rigolaient, apportant un peu de joie à l'ensemble. Le
milieu communautaire avait l'habitude des sous­sols d'église, un refuge
dans le refuge, avec le bon Dieu pas loin pour aider au cas où on croirait
encore en lui. Je n'avais pas de bonnes relations avec le monde En Haut,
c'était avec le vrai monde qu'il fallait que je renoue.» (p. 20)

L'écrivain public

Michel Duchesne

Leméac

224 pages

Parution le 7 septembre

http://fr.canoe.ca/divertissement/livres/nouvelles/archives/2016/09/20160901-153647.html
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http://ici.radio-canada.ca/emissions/facteur_matinal/2016-2017/archives.asp?date=2016/09/27&indTime=2620&idmedia=7601147
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PLACE À LA DANSE
On a un intérêt pour la danse contemporaine? Le Festival 
Quartiers Danses est l’événement tout indiqué pour se diver-
tir. Pour son 14e anniversaire, le festival, qui se déroulera 
du 6 au 17 septembre, accueillera plusieurs artistes locaux, 
nationaux et internationaux. Au total, 26 créations seront 
présentées pendant les festivités; 10 œuvres seront 
d’ailleurs présentées gratuitement en contexte urbain 
dans différents lieux de Montréal. Infos: quartiersdanses.com 
STÉPHANIE PERRON (SP)

| 13OCTOBRE 2016
COUPDEPOUCE.COM

R É C R É
À VOIR | À LIRE | À FAIRE

P
H

O
TO

S
: A

LE
X

A
N

D
R

E
 C

O
U

T
U

R
E

 (
É

M
IL

E
 S

C
H

N
E

ID
E

R
);

 
S

E
R

G
E

Y
 P

O
N

O
M

A
R

E
V

 —
 R

E
P

O
R

TI
N

G
 R

E
F

U
G

E
E

 C
R

IS
IS

 0
1 

(W
O

R
LD

 P
R

E
S

S
 P

H
O

TO
).

À VOIR

REGARD SUR 
LE MONDE

Tradition culturelle de la rentrée depuis plus d’une décennie, 
le World Press Photo récompense les plus grands photographes 

qui, grâce à leur regard posé aux quatre coins de la planète, sont les 
témoins des défis et des combats du monde contemporain. L’exposition 
sera de passage au Marché Bonsecours, à Montréal, jusqu’au 2 octobre 
ainsi qu’à la Pulperie de Chicoutimi du 3 au 27 novembre. 
Infos: worldpressphoto.org SP

À LIRE

EN LIBRAIRIE 
CE MOIS-CI

MA FILLE 
par Jane Shemilt

Naomi, 15 ans, n’est jamais 
rentrée chez elle après une 
soirée avec des copains. Ses 
parents, deux médecins, 
tentent désespérément de 
comprendre ce qui est arrivé. 

Et si elle était toujours vivante? Les mois 
passent, l’enquête stagne, mais Jenny, la mère 
de l’adolescente, persiste. Qu’est-ce que sa 
fille lui cachait? Dans ce suspense bien tourné, 
impossible de ne pas être touchée par l’huma-
nité de cette mère, à qui on a volé ce qu’elle 
avait de plus précieux. Cherche midi, 2016, 
464 p., 34,95 $.

L’ÉCRIVAIN 
PUBLIC 
par Michel Duchesne

Mathieu est écrivain public 
dans un quartier défavorisé 
de Montréal. Avec sa plume, 
il vient en aide à une foule 
de «poqués» du cœur et de 

l’esprit. L’auteur a d’ailleurs puisé dans sa 
propre expérience d’écrivain public pour 
nous offrir ce bouleversant roman, très réa-
liste. Pour baigner encore dans l’univers de 
Mathieu, on peut aussi visionner la websérie 
du même titre (offerte sur tv5.ca et sur 
ici.tou.tv). Leméac, 2016, 320 p., 30,95 $.

OWEN HOPKINS, 
ESQUIRE 
par Simon Roy

Avant de mourir, Owen 
Hopkins veut revoir une 
dernière fois son fils. Mais 
pour ce dernier, renouer avec 
son père, qui est parti alors 

qu’il était encore petit, n’est pas une mince 
affaire. Entre les souvenirs brisés et les men-
songes éhontés, père et fils rejouent ensemble 
le grand drame qu’a affronté leur famille, 
essayant de recoller maladroitement les mor-
ceaux. Un roman à la fois beau et tragique. 
Boréal, 2016, 248 p., 22,95 $. JULIE ROY (JR)

PORTRAIT

En voyage avec 
ÉMILE SCHNEIDER

Il adore monter sur les planches, mais depuis sa sortie 
de l’École de théâtre du Cégep de Saint-Hyacinthe en 2011, 

Émile Schneider a été happé par le cinéma. Adolescent, il rêvait 
de travailler avec Roy Dupuis, ce qu’il a fait dans Là où Attila passe, 
d’Onur Karaman. Et dès le 16 septembre, c’est dans Embrasse-moi 
comme tu m’aimes, d’André Forcier, qu’on pourra voir le jeune 
comédien. Ce que ce dernier apprécie dans le cinéma? «Avoir 
du temps! J’aime recevoir le scénario plusieurs mois à l’avance pour 
faire des recherches, travailler le texte, etc.» Loin de croire à la 
chance, Émile Schneider préfère saisir les occasions, ce qu’il a fait 
pour obtenir un rôle dans ce film. «Je faisais de la musique avec 
mon ami, sans savoir que son père était André Forcier. Lorsque 
je l’ai croisé dans son garage, j’ai été surpris!» La table était mise 
pour qu’il offre ses services au cinéaste. «Après avoir vu ma photo 
de casting, il ne croyait pas que je ferais l’affaire.» Sa persévérance 
a toutefois été récompensée: il incarnera Pierre, un jeune homme 
incapable d’embrasser une autre femme sans penser à sa sœur, 
clouée à un fauteuil roulant. Si, chez Forcier, les choses oscillent 
toujours entre le rêve et la réalité, pour Émile Schneider, l’univers 
du réalisateur «est un voyage en soi»! ANDRÉ LAVOIE (AL)

PORTRAIT

En voyage avec 

nos découvertesR É C R É
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REGARD SUR 
LE MONDE

Tradition culturelle de la rentrée depuis plus d’une décennie, 
le World Press Photo récompense les plus grands photographes 

qui, grâce à leur regard posé aux quatre coins de la planète, sont les 
témoins des défis et des combats du monde contemporain. L’exposition 
sera de passage au Marché Bonsecours, à Montréal, jusqu’au 2 octobre 
ainsi qu’à la Pulperie de Chicoutimi du 3 au 27 novembre. 
Infos: worldpressphoto.org SP
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parents, deux médecins, 
tentent désespérément de 
comprendre ce qui est arrivé. 

Et si elle était toujours vivante? Les mois 
passent, l’enquête stagne, mais Jenny, la mère 
de l’adolescente, persiste. Qu’est-ce que sa 
fille lui cachait? Dans ce suspense bien tourné, 
impossible de ne pas être touchée par l’huma-
nité de cette mère, à qui on a volé ce qu’elle 
avait de plus précieux. Cherche midi, 2016, 
464 p., 34,95 $.

L’ÉCRIVAIN 
PUBLIC 
par Michel Duchesne

Mathieu est écrivain public 
dans un quartier défavorisé 
de Montréal. Avec sa plume, 
il vient en aide à une foule 
de «poqués» du cœur et de 

l’esprit. L’auteur a d’ailleurs puisé dans sa 
propre expérience d’écrivain public pour 
nous offrir ce bouleversant roman, très réa-
liste. Pour baigner encore dans l’univers de 
Mathieu, on peut aussi visionner la websérie 
du même titre (offerte sur tv5.ca et sur 
ici.tou.tv). Leméac, 2016, 320 p., 30,95 $.

OWEN HOPKINS, 
ESQUIRE 
par Simon Roy

Avant de mourir, Owen 
Hopkins veut revoir une 
dernière fois son fils. Mais 
pour ce dernier, renouer avec 
son père, qui est parti alors 

qu’il était encore petit, n’est pas une mince 
affaire. Entre les souvenirs brisés et les men-
songes éhontés, père et fils rejouent ensemble 
le grand drame qu’a affronté leur famille, 
essayant de recoller maladroitement les mor-
ceaux. Un roman à la fois beau et tragique. 
Boréal, 2016, 248 p., 22,95 $. JULIE ROY (JR)
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Il adore monter sur les planches, mais depuis sa sortie 
de l’École de théâtre du Cégep de Saint-Hyacinthe en 2011, 

Émile Schneider a été happé par le cinéma. Adolescent, il rêvait 
de travailler avec Roy Dupuis, ce qu’il a fait dans Là où Attila passe, 
d’Onur Karaman. Et dès le 16 septembre, c’est dans Embrasse-moi 
comme tu m’aimes, d’André Forcier, qu’on pourra voir le jeune 
comédien. Ce que ce dernier apprécie dans le cinéma? «Avoir 
du temps! J’aime recevoir le scénario plusieurs mois à l’avance pour 
faire des recherches, travailler le texte, etc.» Loin de croire à la 
chance, Émile Schneider préfère saisir les occasions, ce qu’il a fait 
pour obtenir un rôle dans ce film. «Je faisais de la musique avec 
mon ami, sans savoir que son père était André Forcier. Lorsque 
je l’ai croisé dans son garage, j’ai été surpris!» La table était mise 
pour qu’il offre ses services au cinéaste. «Après avoir vu ma photo 
de casting, il ne croyait pas que je ferais l’affaire.» Sa persévérance 
a toutefois été récompensée: il incarnera Pierre, un jeune homme 
incapable d’embrasser une autre femme sans penser à sa sœur, 
clouée à un fauteuil roulant. Si, chez Forcier, les choses oscillent 
toujours entre le rêve et la réalité, pour Émile Schneider, l’univers 
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de l’adolescente, persiste. Qu’est-ce que sa 
fille lui cachait? Dans ce suspense bien tourné, 
impossible de ne pas être touchée par l’huma-
nité de cette mère, à qui on a volé ce qu’elle 
avait de plus précieux. Cherche midi, 2016, 
464 p., 34,95 $.

L’ÉCRIVAIN 
PUBLIC 
par Michel Duchesne

Mathieu est écrivain public 
dans un quartier défavorisé 
de Montréal. Avec sa plume, 
il vient en aide à une foule 
de «poqués» du cœur et de 

l’esprit. L’auteur a d’ailleurs puisé dans sa 
propre expérience d’écrivain public pour 
nous offrir ce bouleversant roman, très réa-
liste. Pour baigner encore dans l’univers de 
Mathieu, on peut aussi visionner la websérie 
du même titre (offerte sur tv5.ca et sur 
ici.tou.tv). Leméac, 2016, 320 p., 30,95 $.

OWEN HOPKINS, 
ESQUIRE 
par Simon Roy

Avant de mourir, Owen 
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http://www.samedidelire.com/michel-duchesne
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BIBLIO
TROUVER LES MOTS
L’écrivain public Michel DuchesneLeméac221 pages3 étoiles

Écrivain public : c’est le travail qu’a fait pendant
deux ans le scénariste et dramaturge Michel
Duchesne dans le quartier Hochelaga-Maisonneuve.
Il a tiré de son expérience une websérie, diffusée
l’an dernier, et un roman, son premier. Il y raconte
l’histoire de Mathieu, un jeune homme cassé et
paumé qui décroche un emploi d’écrivain public
dans un centre communautaire de Montréal. Il
devient une aide précieuse pour ceux qui désirent
envoyer une lettre à leur propriétaire ou remplir des
formulaires – la moitié des Québécois, rappelons-le,
est analphabète fonctionnelle. Mathieu découvre
ainsi un monde de misère et de pauvreté, mais
aussi de dignité et de solidarité, qui l’aidera à
remonter la pente. Inspirées d’expériences vécues
qui peuvent sembler tirées par les cheveux tellement
elles sont scandaleuses, certaines situations
arrachent le cœur. Cependant, le ton parfois un peu
forcé, l’abondance de jeux de mots, la relation
conflictuelle pas très crédible entre Mathieu et son
patron – on annonce toujours des catastrophes qui
ne viennent pas vraiment – jettent de l’ombre sur le
propos du livre qui, lui, est percutant et bouleversant
et qui donne la voix aux victimes de l’austérité. Un
roman qui n’est pas parfait, mais dont la sincérité ne
fait pas de doute. — Josée Lapointe, La Presse

L’ÉCRIVAIN PUBLIC , DE MICHEL DUCHESNE
« Ce matin encore, un client me regardait l’aider à
remplir un document avec autant d’étonnement que
si je pliais des haltères à mains nues. Puis une
femme de cinquante ans qui s’était occupée
longtemps de sa mère malade se décourageait à la
difficulté de retourner sur le marché du
travail : personne ne voulait d’une vieille. L’aidante
naturelle avait besoin d’aide. »

http://plus.lapresse.ca/screens/a3887fa2-feb1-4393-aa14-9abe0b7d4915%7Ci-OZgouyqCjI.html
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Michel Duchesne prête sa plume aux analphabètes du quartier Hochelaga-
Maisonneuve. Il rédige avec eux toutes sortes de lettres: des demandes
d'immigration, des lettres de candidature pour des HLM, des déclarations
d'amour, des curriculum vitae, des demandes de pension de vieillesse.
PHOTO OLIVIER JEAN, LA PRESSE

Publié le 22 novembre 2014 à 08h50 | Mis à jour le 22 novembre 2014 à 09h04

Michel Duchesne: l'écrivain des sans mots

Katia Gagnon
La Presse
En fin de semaine, la fête des écrivains bat son
plein au Salon du livre de Montréal. Ces auteurs
- et leurs lecteurs - célèbrent des romans, des
essais, des poèmes. Michel Duchesne, lui, écrit
de simples lettres. Depuis deux ans, en marge
d'une carrière d'auteur dramatique, l'homme est
aussi écrivain public pour les analphabètes du
quartier Hochelaga-Maisonneuve. Chaque
semaine, il manie les mots pour changer des
vies.

«J'ai ta photo dans mon salon, je la regarde tous
les jours. Mais j'aimerais donc te voir en
personne: trois ans sans tes beaux yeux, c'est
long!»

La vieille dame est arrivée devant Michel
Duchesne avec sa demande: elle voulait écrire à
son petit-fils, en brouille avec sa famille depuis
quelques années. Je veux lui dire que je

m'ennuie beaucoup, a expliqué la grand-maman, mais je ne veux pas mettre trop de pression sur lui.

Michel Duchesne a choisi ses mots avec soin. «La vie va vite, a-t-il écrit à l'avant-dernier paragraphe. Je ne peux pas croire
que je pourrai partir un jour sans t'avoir revu! En attendant, je regarderai ta photo et continuerai à penser à toi. Tous les
jours.»

Celui qui oeuvre comme écrivain public dans Hochelaga-Maisonneuve pour le compte de l'organisme le Tour de lire a
l'habitude des lettres délicates. Depuis deux ans, il a rédigé des demandes d'immigration, des lettres de candidature pour des
HLM, des déclarations d'amour, des curriculum vitae, des demandes de pension de vieillesse.

Et il n'a pas pu s'empêcher d'avoir les larmes aux yeux en rédigeant certaines de ces lettres.

Car chaque fois, pèse sur cet auteur de théâtre et de télévision le poids des vies qui sont devant lui. «Certaines jeunes mères
me demandent de rédiger des demandes pour des coopératives d'habitation. Elles ont le regard éteint. Tu sens la fatigue
dans leur visage. Pour elles, cette coop, c'est comme l'île Fantastique. C'est ça qui va les sauver. Mais ça va les sauver juste
dans trois, quatre ans...»

Chaque semaine, dans trois organismes communautaires du quartier, Michel Duchesne s'installe avec son affiche, où il y a
beaucoup de pictogrammes et de très gros caractères, et un numéro de téléphone pour prendre rendez-vous.

Il rédige une dizaine de lettres chaque semaine. Des gens démunis, paniqués par cette lettre de l'aide sociale, d'Hydro-
Québec ou de la caisse populaire, qui constitue un charabia incompréhensible pour eux.

«Quand ça arrive, ces lettres-là, on se sent écrasé», témoigne Roger, un bénéficiaire du Tour de lire. Il a fait partie du comité
qui a imaginé, au départ, le projet d'écrivain public.

Un guide dans les méandres des bureaucraties

Il faut dire que certains des clients du Tour de lire ne savent ni lire ni écrire. D'autres déchiffrent les syllabes, écrivent au son
mais de là à comprendre - et à répondre - au jargon technocratique de l'aide sociale, il y a un gouffre, un abîme.

«Quand tu n'as pas les moyens pour te défendre, pour t'obstiner, pour écrire, ça prend quelqu'un comme Michel», résume
Josée Vézina, intervenante au Tour de lire.

http://www.lapresse.ca/actualites/national/201411/22/01-4821457-michel-duchesne-lecrivain-des-sans-mots.php
http://www.lapresse.ca/actualites/national/201411/22/01-4821457-michel-duchesne-lecrivain-des-sans-mots.php
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En fait, Michel Duchesne fait bien plus que rédiger des lettres pour ses clients. Il cherche pour eux sur les sites internet,
appelle les fonctionnaires pour comprendre, bref, les guide dans les méandres des bureaucraties.

Prenez Roger, tiens, qui s'est fait voler son triporteur la semaine dernière. «Une chance qu'il est venu avec moi au poste de
police pour faire ma déposition. J'aurais eu ben de la misère, sinon!», dit l'homme. Et ça a donné des résultats: l'assurance a
remboursé le coût du véhicule à Roger en l'espace de 48 heures.

«Dans certaines situations, même moi, je trouve ça compliqué, relate Michel Duchesne. J'ai eu un cas, récemment, où il
fallait faire un choix sur internet entre six formulaires différents. Imaginez faire ça si vous avez de la difficulté à lire...»

Certains viennent voir M. Duchesne pour des problèmes relativement mineurs. «Mais c'est tout ce qu'on sent en arrière, qui
est dramatique...» La pauvreté, la violence, la peur et surtout, le désespoir. «Certains ont zéro estime d'eux-mêmes. Parfois,
pour certaines lettres, il faut se vendre un peu. Je leur demande: toi, dans quoi tu es bon? Ils me regardent et ils disent: pas
grand-chose.»

La missive la plus fréquente: la lettre au propriétaire. La première lettre qu'il a rédigée il y a deux ans était une de celles-là.
«L'hiver s'en venait. La dame ne voulait pas passer un autre hiver dans un logement où il neigeait dans la salle de bains.»
Michel Duchesne fait une pause. «Et je suis à peu près sûr qu'elle y est encore...»

Un écrivain public, comme au temps de nos ancêtres, en 2014? «Les gens pensent que ça n'existe pas, l'analphabétisme.
Souvent, ces gens-là ont décroché en secondaire 1, secondaire 2. Ils ont l'outil de la lecture et de l'écriture, mais ils ne le
maîtrisent pas.»

Et qu'est-ce qui a décidé Michel Duchesne, auteur prolifique, à délaisser les premières au théâtre pour aller s'asseoir 20
heures par semaine au Cap-St-Barnabé ou au Chic Resto pop pour écrire? Il a voulu faire comme son idole, le docteur
Jacques Ferron, médecin et écrivain. «J'ai voulu pairer le culturel et le social. Après 20 ans dans le milieu de la culture, j'ai
voulu avoir des racines, explique-t-il. Ces deux années m'ont changé. J'ai mis un visage sur la pauvreté, sur la lenteur du
système. C'est tout un reality check.»

Dur, le métier d'écrivain public? «Le plus difficile, c'est le sentiment d'impuissance. Après que la personne est partie on se dit:
oui, j'ai soulagé, mais la personne retourne dans sa misère. Mais parfois, on les croise dans la rue et elle nous dit: hé, ça a
marché, mon affaire! Des fois, il y a des David qui gagnent contre Goliath.»

L'analphabétisme en chiffres

6%

des adultes au Québec, soit 276 000 personnes, sont à peu près incapables de lire et d'écrire. Ils sont incapables de: faire un
chèque, lire la dose prescrite pour un médicament, lire le nom d'une rue.

13%

des adultes québécois, soit 606 000 personnes, peuvent tout au plus repérer un mot familier dans un texte simple.Ils sont
incapables de: remplir la majorité des formulaires, aider leurs enfants dans leurs devoirs.

55%

des adultes du Québec n'atteignent pas le niveau 3 de littératie défini par Statistique Québec, le niveau jugé minimal pour
fonctionner dans notre société. Ils n'ont donc pas la capacité de lire un texte relativement long, d'y repérer des éléments et de
les apparier en faisant des déductions simples. Ils sont par exemple incapables de: repérer les films non recommandés aux
jeunes enfants dans un horaire de cinéma qui compte une vingtaine de films différents.

La plume salvatrice de Michel Duchesne

«Je me rappelle la première fois,

Quand mes yeux sont tombés sur les tiens,

Je suis tombé amoureux de tes deux yeux,

Maintenant, t'es la seule fille que je veux voir avec une bague.»

- Lettre rédigée pour un jeune de 18 ans qui écrit au son. Il voulait un curriculum vitae et aussi un poème pour sa copine.

«Nous soupçonnons qu'il cherche à faire taire monsieur puisque [l'entreprise] rénove des édifices sans
autorisations ni permis de la ville, avec des employés payés au noir. Monsieur a également travaillé deux ans à
arracher de l'amiante, sans équipement ni formation.»

- Déclaration d'un accident de travail à la Commission de la santé et de la sécurité au travail rédigée pour le compte d'un
homme qui travaillait pour un entrepreneur peu scrupuleux

«Comme le propriétaire a strippé le logement voisin et qu'il ne chauffe pas, mes tuyaux d'eau ont gelé au début du
mois de janvier. J'ai été deux semaines sans eau. Sans toilette, sans douche, sans eau pour la cuisine. Je devais
aller chez les locataires du haut. "On va attendre qu'il fasse chaud, ça va dégeler tout seul, que le propriétaire m'a
dit!"»

- Plainte formelle rédigée par un locataire à la Régie du logement

«J'aimerais qu'on revoie ma médication. Elle est beaucoup trop forte, je suis étourdie, je me sens dopée comme si
j'avais fumé. Je perds l'équilibre en public, la semaine dernière j'ai failli me faire frapper trois fois par une voiture.»

- Lettre rédigée pour une femme à l'attention de son médecin qui, dit-elle, ne prend jamais le temps de l'écouter

«Vous m'avez connu dans la rue. Victime d'une fraude, j'avais perdu ma maison, mes années de travail. J'étais
fragile, démuni et en colère. Vous m'avez aidé à me reconstruire.»

- Lettre de remerciement rédigée à l'attention d'une travailleuse sociale par un homme qu'elle avait beaucoup aidé

© La Presse, ltée. Tous droits réservés.
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Émission du 5 novembre
MICHEL DUCHESNE

Son roman L’ÉCRIVAIN PUBLIC est publié chez Leméac
et les premières pages ont été adaptées en websérie
sur tou.tv et tv5.ca. Gagnante du Gémeaux Meilleure
série Web et d’un prix Numix, la série était finaliste au
prix du public de SérieMania à Paris et en compétition
cet automne à Berlin, Londres. Bilbao et Marseilles. 
 
Michel Duchesne développe une série pour Radio
Canada avec Sylvie Lussier et la productrice Joanne
Forgues. En 2012, pour Canal D, il signait une série de 5
documentaires sur Yvon Deschamps replaçant les
monologues dans leur contexte historique.  
 
Longtemps spécialiste d’émissions culturelles, il
écrivait/réalisait à la SRC de 1992 à 2004 pour La Bande
des Six, L’enfer c’est nous autres (animé par Julie Snyder,
toutes les capsules de Dany Laferrière), Vie d’Artiste,
L’été c’est péché, la soirée des Masques, etc. Également,
on lui doit la série Politiquement Direct à Musique Plus
lors du référendum de 1995.  
 
Au théâtre, il a notamment gagné un Masque avec
Tricoté Serré, premier volet de sa trilogie familiale, et fut
finaliste au prix du public Loto Québec pour son musical
Des grenouilles et des hommes (197 représentations!).  
 
Ancien coach à la LNI, il a été intronisé en 2013 au
Temple de la Renommée de la LNI avec son équipe
Oranges 2003.

Samedi de lire 
Entrevue avec Michel Duchesne - Partie 2 Share

 View track  1Samedi de lire - Entrevue avec Michel Duchesne - Partie 2

Samedi de lire - Entrevue avec Michel Duchesne - Partie 1

Samedi de lire - Coup de Coeur De Michel Duchesne - Partie 3

 5Samedi de lire - Chronique littéraire Amélie

Samedi de lire - Conclusion avec Michel Duchesne - Partie 5

Samedi de lire  
Michel Duchesne

Cookie policy

Pour vous procurer les livres de l'émission,
vous n'avez qu'à cliquer sur l'image.

http://www.samedidelire.com/michel-duchesne
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trouver un plus gros logo

https://www.franceinter.fr/culture/dans-la-jungle-des-web-series
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>>ENTERTAINMENT

MONTREAL—Michel Duchesne was
45 years old, an accomplished writer
for the stage and screen and facing
an existential crisis that led him to
what may be his most significant
role to date.

He was discouraged by the ephem-
eral “razzle-dazzle” of Quebec’s
insular cultural scene, where it can
feel like creators are creating for the
same 4,000 or so people that make
up Montreal’s cultural elite. That
sentiment led him to take a part-
time job with a local community
group and become the city’s first
public writer.

The two-year experience is cap-
tured in L’écrivain public, a based-
in-reality novel that was published
last week, as well as a TV5 web
series nominated this weekend for
two Prix Gemeaux, the francophone
prize for the best TV and digital
media productions.

The job involved first finding and
connecting with the illiterate new
immigrants to Quebec without a
mastery of the written French lan-
guage and untold others who spell
phonetically, and face prejudice and
presumptions with every misspelled
word. 

Once installed in front of his com-
puter, Duchesne went to work filling
out government forms, drafting
complaints about landlords and
working conditions, penning letters
to family members and even polish-
ing the work applications and resu-
més of those who see language as a
threat, not a tool.

“We tried to correct injustices, but
with words,” Duchesne told the Star.

The novel tells the story of a half-
dozen characters, including im-
migrants, the working poor, those
with intellectual disabilities and the
illiterate. 

One, Cindy, works at a snack bar,
has three children from two differ-
ent men, and lives in an apartment
overrun by rats and mould that her
landlord refuses to repair.

“That’s a real person. There were
at least eight people like her that I
met,” Duchesne said.

“I was there and I had them in
front of me.

“I had a friend who said they liked
how these were the statistics we
hear about but never see. Now they
have a face. These are the poor that
we don’t see anywhere but are nev-
ertheless there.”

The author is the first to admit he
is not a natural-born social crusader;
besides his desire for artistic con-
nection to real people with real
issues, the freelancer was also
drawn to the post by the 20 guaran-

teed hours of work each week.
The book, though based in reality,

is constructed as a “feel-good” novel,
he says. The plot lines of real life can
be disappointing and depressing.

“I put into the book things that I
would have liked to do but never
happened . . . I know that there are
people who got jobs with my help,
that got medical assistance, that 
had their apartments repaired,” 
Duchesne said. 

“But there were many cases where
I don’t know what happened. 

“Did the immigrant who got
robbed manage to get his money
back? Did the one who sued their

boss win the case? 
“It takes a long time to conclude a

court case, so there are those that I
don’t know about.”

The book echoes many of the
common political criticisms that
have emerged in Quebec since the
2014 election of the current Liberal
government, which kicked off a
difficult campaign of deficit reduc-
tion that has been hardest felt in the
education system.

It does so by pitting the narrator,
Mathieu, an idyllic writer himself
living just below the poverty line,
against Monsieur Hautcoeur, the
number-crunching director of the

Central Community Centre. 
Hautcoeur sees in the public writer

post a way to secure continued
government funding, and lashes 
out at any activism or improvisation
that might jeopardize the centre’s
finances.

One such instance occurs when
Mathieu writes an incendiary letter
for a woman seeking a spot in social
housing, then sends it to members
of a ministerial committee as well.

“You asked me to be the voice of
the wordless!” Mathieu says in his
defence.

“But not to accuse those who are
funding us, you big idiot!” Monsieur
Hautcoeur responds.

Mathieu concludes that with so
many people incapable of under-
standing the written word it should
be no surprise that they lose interest
in soulless politicians.

“The silence of the wordless gives
way to lies,” the narrator says.
“What good does it do to teach
people to fish when our elites have
emptied the lake of fish?”

While poverty and injustice will
likely always be with us, we cannot
say the same for Duchesne’s old
post, which is “not available for the
moment,” according to a voicemail
message. 

That should not be the case, the
author said, because the only way of
concretely dealing with social in-
equalities is one letter at a time.

“Canada is a rich country. There
shouldn’t be so many people living
in intellectual poverty, who can’t
express themselves and defend
themselves in life,” Duchesne said.
“Without words, we can’t survive.”
En scène is a monthly column on Que-
bec culture. Email: awoods@thestar.ca

> QUEBEC EN SCÈNE

Author becomes public voice of the wordless
Allan 
Woods

Three years ago, Michel Duchesne became Montreal’s first “public writer,” penning letters, complaints, requests
and forms for the illiterate, or those without a mastery of the language. That led to his new novel L’écrivain public.

DAPHNE CARON

“I had a friend who said they
liked how these were the
statistics we hear about but
never see. Now they have
a face. These are the poor 
that we don’t see anywhere
but are nevertheless there.”
MICHEL DUCHESNE

AGA KHAN MUSEUM
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ART MOVES OUTDOORS THIS FALL!
Parviz Tanavoli is well known for his bronze sculptures inspired by the art of
calligraphy. Now on site for all to enjoy are three of Tanavoli’s works in surprising
spaces around the Aga Khan Park.

ORDER ONLINE AGAKHANMUSEUM.ORG
FOR MORE INFO CALL 416.646.4677
77WYNFORD DRIVE, TORONTO (OFF DON MILLS RD. JUST NORTH OF EGLINTON AVE.)

Nuit Blanche TORONTO
For the first time, Nuit Blanche, Toronto’s celebration of contemporary art, comes
to the Aga Khan Park, Aga Khan Museum, and Ismaili Centre, Toronto, on October 1.
Enjoy free admission to the Museum’s galleries from 6 to 11 pm.

Film
Parviz Tanavoli:
Poetry in Bronze
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$12, $10 Friends

Book Launch
EuropeanWomen in
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ON SALE NOW
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TORONTO (CAN)–THE ROYAL HORSE SHOW
NOVEMBER 9, 2016

Experience unparalleled horsepower live at the Royal Horse Show,
voted #1 Indoor Horse Show in North America.

CATCH IT
#RoyalFever

Horse Show tickets include
admission to the Fair.
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https://www.thestar.com/entertainment/2016/09/17/michel-duchesne-the-voice-of-the-wordless.html
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« Un petit trésor. Jamais misérabiliste, absolument charmant, Sandrine Bisson, 
incroyablement émouvante. C’est fait avec un respect extraordinaire,  
une vraie fiction belle, tragique et émouvante. »
 

http://ici.radio-canada.ca/emissions/lib_radio/v3.2/incpages/pop_indexeur.asp?idMedia=7599384&appCode=medianet&time=41&json={"idEmission":"3471435","Date":"2016/09/23","numeroEmission":"3507","urllabase":"/emissions/medium_large/2016-2017"}
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Marie-Soleil Michon
a répondu à votre Tweet.

7 sept.Michel Duchesne   @michel_du…
@MSMichon Demain journée mondiale en 
alphabétisation alors que 50% des Québécois 
peinent encore à lire ledevoir.com/culture/livres…

Marie-Soleil Michon
@MSMichon

8 sept.

Afficher la conversation

 

@michel_duchesne J'ai adoré la websérie :) 
Merci pour l'envoi du roman, j'en ferai 
mention auj #ShowDuRetour vers 
16h30 #RythmeFM

@MSMichon: @michel_duchesne J'ai adoré la websérie :) Merci pour l'envoi du roman, j'en ferai mention auj #ShowDuRetour vers 16h30 #RythmeFM 

  

Répondre

Paramètres | Aide | Se désinscrire | Télécharger l'appli

Twitter, Inc. 1355 Market Street, Suite 900 San Francisco, CA 94103
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Vendredi 4 mars 2016 | Mise en ligne à 5h00 |   Commentaires (14)

Place aux Zapettes d’or

L’équipe de C’est juste de la TV dévoile ce matin (vendredi) la liste des nominations de ses Zapettes d’or,
qui récompenseront le meilleur et même le pire de la télévision québécoise, le vendredi 15 avril à 21h à ICI
ARTV. Marie-Soleil Michon animera la soirée, accompagnée de ses fidèles complices, Dave Ouellet et
Anne-Marie Withenshaw, et de leurs nombreux collaborateurs.

C’est de la catégorie du Prix spécial du réparateur que proviennent les plus grandes surprises. Le Ti-Mé
show peut-être, mais Unité 9, Yamaska et Piment fort, c’est ce qu’on a trouvé de pire, vraiment? Il me
semble que des titres comme la très décevante Dans ma tête et Alerte 5 à TVA, ou Voyance direct à V
auraient davantage mérité d’y être. Mais bon, je ne fais pas partie du Conseil des Zapettes d’or, composé
de 35 personnes du public qui se sont chargées d’établir les nominations.

Une septième catégorie s’ajoute cette année, récompensant la meilleure web série québécoise. Le public
peut voter jusqu’au 28 mars sur le site des Zapettes d’or.

Voici la liste complète des nominations :

Nouveau personnage fictif de l’année
• Ariane Beaumont, jouée par Mélissa Désormeaux-Poulin (Ruptures)
• François Bélanger, joué par James Hyndman (Au secours de Béatrice)
• Justine Laurier, jouée par Karine Vanasse (Blue Moon)
• Kim Vanier, jouée par Élise Guilbault (Unité 9)
• Rachel Marchand, jouée par Laurence Leboeuf (Marche à l’ombre)

Entrevue captivante de l’année
• Ingrid Falaise – Tout le monde en parle
• Jean-François Mercier – Les francs-tireurs
• Khloé Dubé – Deux hommes en or

• Micheline Lanctôt – Banc public
• Pascal Clément – Banc public

Éclat de rire de l’année
• La CRAQ – En mode Salvail
• Gang de malades
• Monologue d’ouverture – Gala Adisq 2015
• Montée de lait d’Antoine Vézina – Format familial
• Stéphane Rousseau – Les recettes pompettes

Moment d’émotion de l’année
• Charles Lafortune – Les enfants de la télé
• Isabelle Boulay – En direct de l’univers de Marie-Soleil Michon
• L’accouchement – De garde 24/7
• La réconciliation – Ruptures
• Le départ de Michèle – Unité 9

Prix C’est juste du web
• Camille raconte
• L’écrivain public
• Papa
• Série noire – L’obsession
• SHARP

Prix spécial du Réparateur
• Piment fort
• Ti-Mé show
• Unité 9
• Yamaska

Grand prix Ça m’allume
• Au secours de Béatrice
• Les pays d’en haut
• Like-moi!
• Ruptures
• Série noire

http://blogues.lapresse.ca/therrien/2016/03/04/place-aux-zapettes-dor-2/
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http://www.985fm.ca/in/emilie-perreault-953.html
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http://cestjustedelatv.artv.ca/actualites/35-5-webseries-du-fonds-tv5
http://cestjustedelatv.artv.ca/cest-juste-du-web/11-le-comedien-et-realisateur-jonathan-roberge
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Par JUDITH LUSSIER

Le Québec compte près de 50% d’analphabètes fonctionnels. En les aidant, l’écrivain public leur
donne les mots pour le dire.

Comment êtes-vous devenu écrivain public? 

J’ai toujours été auteur dans le milieu culturel. À un moment donné, j’ai eu
envie d’être plus utile. J’ai réalisé que mon aptitude à écrire, que j’ai toujours
prise pour acquis, n’allait pas de soi pour d’autres et pouvait servir.

Qui sont les personnes que vous aidez?

Je ne suis pas spécialiste, mais je sais qu’il y a plusieurs degrés
d’analphabétisme. Il y a ceux qui ne savent pas lire du tout, mais la majorité
sait lire, avec toutefois beaucoup de difficultés. C’est abstrait à comprendre,
mais quand ils lisent devant toi, tu comprends comment ils décomposent tous
les mots, syllabe par syllabe. À la fin de trois phrases, ils sont épuisés et ils
n’ont rien retenu.

Comment les aidez-vous?

J’arrive avec mon portable au Chic Resto-Pop ou au centre communautaire, et
les gens viennent me raconter leur histoire. Parfois, ils doivent remplir un
formulaire, écrire une lettre à la Régie du logement, envoyer une mise en
demeure. Un jeune homme m’a demandé de mettre sur papier un poème qu’il
avait mémorisé pour sa blonde. C’est comme une consultation d’une heure,
mais au lieu de repartir avec une prescription, ils repartent avec un texte, un
formulaire rempli. Pour eux, souvent, c’est une montagne. Il y en a certains qui
savent écrire au son, mais même avec le correcteur, il reste encore des fautes.
Si tu veux faire une mise en demeure ou une plainte à la Régie du logement et
que tu as une faute à tous les deux mots, tu perds de la crédibilité.

Ils sont conscients du pouvoir des mots même s’ils ne les maîtrisent pas?

Absolument. Un monsieur qui avait un dossier à la CSST était content parce
que sa demande allait être plus percutante parce qu’elle était bien écrite. Tsé,
quand Céline Dion dit «donne-moi des mots qui sonnent, des mots qui
cognent» c’est un peu ça!

Les conseillez-vous aussi sur leur message? 

Un peu, oui. Chacun vient avec son petit lot de colère, mais j’agis comme un
filtre. J’ai un regard extérieur parce que je ne suis pas émotivement impliqué
dans leur situation, même si parfois, leur histoire me fend le cœur parce que je
sais que quelqu’un a voulu profiter de la personne parce qu’elle était démunie.

Qu’est-ce que ce métier vous a appris?

Ça m’a donné une meilleure compréhension des problèmes de la société :
l’accès à l’emploi, la protection du consommateur, les problèmes de logement.
Si t’as pas la richesse des mots, t’as pas les moyens de t’exprimer, de décrire ta
souffrance. Malheureusement, je suis le seul à faire ça à Montréal, mais le
problème est beaucoup plus grand, d’autant que je n’ai pas le temps de leur
«apprendre à pêcher». Je suis un diachylon sur une hémorragie.

Crédit photo: Daphné Caron

http://urbania.ca/5421/michel-duchesne-ecrivain-public/
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http://ici.radio-canada.ca/audio-video/media-7455928/lecrivain-public?isAutoPlay=true 
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L'auteur Michel Duchesne, avec son portable, s'assoit deux fois par semaine à une table du Chic
Resto Pop dans Hochelaga-Maisonneuve à Montréal. Il offre ses services en tant que rédacteur
épistolaire pour ceux qui savent à peine lire ou écrire. Il rédige des lettres pour des services publics
ou encore des curriculum vitae. Il reçoit toutes sortes de demandes, fait de belles rencontres et
entend parfois bien des histoires touchantes. Catherine Perrin le reçoit, en compagnie de Francine
Masson, une résidante du quartier. 
 
« On se dit une société riche, pourtant, on compte 1 million d'analphabètes au Québec. Il y aurait
seulement 50 % des résidents d'Hochelaga-Maisonneuve à avoir terminé leur secondaire. » - Michel
Duchesne 
 
Le 8 septembre prochain, c'est la Journée internationale de l'alphabétisation. 
 
La Plume populaire est un programme gratuit offert jusqu'en décembre.  
 
- Chic Resto Pop (1500, avenue d'Orléans) : lundi de 16 h à 18 h 30, et mardi de 11 h à 13 h 15 
 
- CAP Saint-Barnabé (1475, avenue Bennett) : lundi de 13 h à 15 h. 
 
- Tour de lire (1691, boulevard Pie-IX) : jeudi de 11 h à 15 h.  
 
 
Pour de l'information ou pour organiser un rendez-vous, on compose le 438 877-8288 ou on écrit à
l'adresse  
plumepopulaire@yahoo.ca.

AUDIO FILRencontre : Écrivian public au service des personnes démunies et des analphabètes
EN COMPLÉMENTHYPERLIEN - Tour de lire

Chroniques récentes
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Vous savez, chers amis, jusqu’à quel point j’accorde une importance majeure à l’éducation. Il s’agit d’une richesse, tant au
niveau de l’emploi, des droits que de la santé en général. Tout autant que je suis impliquée dans plusieurs nobles causes, je
crois que nous devons, en tant que société, cesser de jouer à l’autruche et affronter les enjeux en éducation afin de laisser à
nos jeunes une structure leur permettant d’atteindre de nouveaux sommets. Nous avons, tous et chacun, le pouvoir de
changer les choses et de participer, de différentes manières, à notre éducation.

Saviez-vous qu’un Québécois sur deux n’atteint pas le niveau de compétence 3 en littératie, soit le niveau permettant de
comprendre et d’utiliser de l’information d’une complexité moyenne, comme par exemple de remplir une offre d’emploi? Dans
la mesure où la province de Québec se classe en neuvième rang en ce qui concerne les compétences en littératie, ne
devrions‑nous pas placer nos efforts afin d’améliorer notre sort et d’outiller nos concitoyens, à défaut d’investir dans une
réforme de l’orthographe qui ne fait manifestement pas l’unanimité? À mon humble avis, l’importance d’une population
instruite devrait transcender l’orgueil d’un accent circonflexe!

Réduire la stigmatisation pour permettre la prise en charge!

Les préjugés liés à l’analphabétisme sont omniprésents et ne collaborent aucunement au développement des personnes qui
en souffrent. J’entends souvent : « Ce ne sont que des immigrants et des personnes âgées! » Ou pire : « Ils ne sont pas
assez intelligents! » Il n’y a pas plus faux, chers amis!

Tout d’abord, 39% de la population dont le niveau de littératie est au plus bas est âgé entre 26 et 46 ans et seulement 31%
de ces derniers sont des immigrants! En ce qui concerne leur capacité intellectuelle, je ne peux qu’en saluer la créativité!
Constamment confrontés aux obstacles liés à leur incapacité d’interpréter les informations écrites, ils ont su développer des
stratégies leur permettant de cacher leur incompréhension. Cette amie qui a constamment oublié ses lunettes de lecture, ce
livreur qui vous demande d’interpréter la facture et ce voisin qui valide toujours auprès du chauffeur l’autobus dans lequel il
se trouve, ne sont pas toujours ceux que vous croyez connaitre!

Améliorer les connaissances, c’est aussi améliorer la santé de notre société!

Si l’incapacité de lire et d’écrire a un impact significatif sur la capacité de se dénicher un emploi, un appartement et un
environnement favorable de soutien social, elle a également un effet nocif sur la santé. De nombreuses études montrent qu’il
existe un lien de causalité entre la faible littératie et un niveau de santé déficient. Ceci s’explique par le manque de
connaissances des ressources en santé disponibles, par l’incompréhension des informations médicales (posologie, contre-
indications, etc.) et par une estime de soi affectée par les stéréotypes liés à l’analphabétisme. Il est difficile, chers amis, de
prendre soin de nous lorsqu’on ne croit pas en soi et qu’on a l’impression que la société est du même avis! 

La langue, beaucoup plus qu’une richesse culturelle!

Au Québec, nous travaillons d’arrache-pied afin de protéger la langue française, et avec raison! Par contre, il ne nous semble
pas urgent de s’assurer que TOUS puissent la connaitre! En mettant l’accent sur l’alphabétisation, saviez-vous que non
seulement nous serions en mesure d’assurer un meilleur rayonnement à notre langue, mais que nous pourrions également
augmenter notre revenu provincial? Effectivement, selon Statistiques Canada, en augmentant de 1% le niveau de littératie
moyen de la population, on réussirait à augmenter le rendement par personne de 1,5%. En fonction de cette donnée, on peut
s’attendre à une augmentation de 32 milliards de dollars du revenu national! Mais qu’est-ce qu’on attend?

Que pouvons-nous faire pour aider?

LIRE ET ÉCRIRE : UN ENJEU DE SOCIÉTÉ!
PAR DANIELE HENKEL

APR

13
´16

CATEGORIES

Blogue
Mot de la Présidente

Événements
Nouvelles
LPG

ARCHIVES

October 2016 (2)

September 2016 (2)

August 2016 (5)

July 2016 (4)

June 2016 (8)

May 2016 (7)

April 2016 (9)

March 2016 (9)

February 2016 (7)

January 2016 (10)

December 2015 (4)

November 2015 (9)

October 2015 (9)

September 2015 (5)

August 2015 (10)

July 2015 (12)

June 2015 (6)

May 2015 (7)

April 2015 (6)

March 2015 (5)

January 2014 (2)

December 2013 (3)

November 2013 (6)

September 2013 (1)

June 2013 (5)

May 2013 (3)

April 2013 (1)

February 2013 (2)

January 2013 (4)

September 2012 (1)

May 2012 (3)

April 2012 (4)

February 2012 (3)

December 2011 (1)

Nouvelles
Accueil  »  Blogue  »  Lire et écrire : un enjeu de société!

haut de page

POUR LES PROFESSIONNELS  À PROPOS  MÉDIAS  NOUVELLES  CARRIÈRES  ENGLISHSANS FRAIS 1-877-585-3116

Laisser un message 

Comprendre la réalité

Pour mieux comprendre la réalité vécue par les personnes analphabètes au
Québec, je vous invite à visionner la websérie québécoise L’écrivain public,
disponible sur Ici tou.tv depuis mars dernier. Via 9 épisodes de moins de 10
minutes, on y suit le parcours de Mathieu, nouvellement embauché à titre
d’écrivain public pour une population analphabète. Cette série montre bien, en
toute dignité et respect, les obstacles rencontrés par cette population et les
incohérences du système face à cette situation. J’appuie cette initiative de
Marco Frascarelli, producteur, Hervé Baillargeon, réalisateur, et Michel
Duchesne, scénariste, pour avoir su aborder un sujet sensible avec autant de
réalisme et d’humanisme.

 

Partager nos connaissances

Je lance ici un appel à la mobilisation sociale. Sommes-nous en mesure, en tant
que citoyens, de partager nos connaissances auprès des gens qui en ont besoin?
Je pense aux professeurs, auteurs, rédacteurs, journalistes (et j’en passe!) ayant
un peu de temps à donner (les retraités, peut-être?). Je vous invite à prendre une
personne sous votre aile et à lui transférer vos connaissances en lecture et
écriture. Ne serait-ce qu’une personne! Il s’agit d’une action remplie d’humanité qui
pourra certainement améliorer sa situation, mais qui aura également un impact
sociétal!

 

Pour trouver un organisme vous permettant d’offrir vos services de manière bénévole, je vous invite à communiquer avec :

Région de Montréal – Centre de références du Grand Montréal

Région de Québec – Service 211

Je suis persuadée qu’en fournissant information et support à l’ensemble de la population, en se conscientisant davantage sur
la réalité de ces personnes et en prenant cette cause sous notre charge, nous, citoyens, nous serions non seulement en
mesure de bonifier les connaissances linguistiques de notre population mais aussi de combattre les stéréotypes liés à
l’alphabétisation, lesquels font en sorte que cette population hésite à obtenir le peu d’aide qui lui est offert.

Mobilisons-nous et aidons notre prochain! C’est comme ça qu’on grandit!

 

SOURCES :

Lévesque, Catherine. « L’analphabétisme au Québec, bombe à retardement littéraire » Huffington Post 30 août 2015 :
http://quebec.huffingtonpost.ca/2015/08/30/lanalphabetisme-au-quebec-bombe-a-retardement-litteraire-
video_n_8031842.html. 30 mars 2016.
« L’analphabétisme au Québec : tour d’horizon en chiffres » Huffigton Post 31 août 2015 :
http://quebec.huffingtonpost.ca/2015/08/31/lanalphabetisme-en-chiffres-infographie_n_8065422.html. 30 mars 2016.
Institut de la statistique Québec. « Alphabétisation et littératie » Institut de la statistique Québec. Gouvernement du
Québec, 2015. http://www.stat.gouv.qc.ca/docs-hmi/statistiques/education/alphabetisation-litteratie/index.html. 30 mars
2016.
Ministère de l’éducation, du loisir et du sport. « Outil de sensibilisation et de perfectionnement : L’analphabétisme en lien
avec la santé et le vieillissement de la population » Ministère de l’éducation, du loisir et du sport. Gouvernement du
Québec,
http://www.education.gouv.qc.ca/fileadmin/site_web/documents/dpse/educ_adulte_action_comm/14_00323_outil_sensibilisation_analphabetisme_vieillissement.pdf
30 mars 2016
Statistique Canada, Emploi et Développement social Canada, et Conseil des ministres de l’éducation (Canada). « Les
compétences au Canada : Premiers résultats du Programme pour l’évaluation internationale des compétences des
adultes (PEICA), Tableau B.4.1 Littératie et numératie – Moyennes et niveaux de compétence des personnes de 16 à 65
ans à l’ELCA et au PEICA, Canada », 2013. http://mieux-etre.edsc.gc.ca/misme-iowb/.3ndic.1t.4r@-fra.jsp?iid=31. 30
mars 2016.
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L'écrivain public - Michel Duchesne et Marco Frascarelli 
— Coup de coeur

 

La voiture est stationnée dans un banc de neige, on a le foulard monté jusqu’aux yeux, des bourrasques nous

fouettent le visage en nous coupant le souffle; il fait frette. On entre dans les bureaux de Babel Films où Marco nous

attend avec un bon café qui nous réchauffe les esprits avant d’entamer notre discussion sur L’écrivain public.

Marco Frascarelli est le producteur de cette websérie financée et diffusée par le Fonds TV5. Celui qui se destinait à

une carrière de comptable est aussi derrière les projets web à succès Temps mort (gagnant Prix Gémeaux 2012 et

nommée aux International Digital Emmy Awards) et Projet-M (gagnant Prix Gémeaux 2014). 

Michel Duschesne, le scénariste, se joint à nous. L’écrivain public, c’est son idée. À vrai dire, c’est un peu lui. La

série met en scène un jeune père monoparental engagé comme écrivain public dans un centre communautaire pour

aider des gens démunis, qui ont des problèmes d’analphabétisme, à se faire prendre au sérieux. Loin d’avoir créé

une autobiographie, Michel est lui-même écrivain public, le seul à Montréal. Auteur pour la télévision (L’enfer c’est
nous autres, Vie d’artiste, L’œuvre d’un homme…qu’ossa donne) et le théâtre (Tricoté serré, Des grenouilles et des hommes,
Catnip !), il a voulu s’impliquer dans sa communauté et faire une différence sur le terrain en s’éloignant du lustre

du monde du spectacle.

Le bouche-à-oreille a fait son œuvre et un buzz s’est créé autour de l’expérience de Michel. Un ami commun a fait

rencontrer Michel et Marco en novembre 2014 et, deux semaines plus tard, ils déposaient un projet de webtélé au

Fonds TV5. Après un an, presque jour pour jour, L’écrivain public était diffusé.

«Au Québec, près d’un million de personnes seraient touchées par
l’analphabétisme à différents stades. Grâce à des personnages

colorés, le scénariste a voulu montrer comment ces gens doivent se
débrouiller et à quelles embûches ils se butent.»

Touchant portrait social, la série montre une réalité méconnue, mais pourtant bien présente dans notre

communauté. L'auteur explique: 

« J’ai voulu faire une histoire qui n’est pas misérabiliste. Ces gens-là ont une dignité aussi. On a voulu
montrer un angle chaleureux, avec de l’espoir. »

209

J’aime

Tweeter
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Les personnages qu’il a créés, il les a rencontrés au cours de séances d’écriture avec eux. Un personnage peut en

fait être l’amalgame de quatre ou cinq personnes qu’il a réellement fréquentées. La réalité a malheureusement

rencontré la fiction au cours de l’année, rendant le projet d’autant plus pertinent. Alors que le centre

communautaire de L’écrivain public est constamment menacé de perdre ses subventions et de devoir fermer ses

portes, des centres ont réellement souffert de ces coupures accusant un manque de rentabilité. 

« Le problème, c’est qu’il y a une méconnaissance des ressources. Les gens restent seuls chez eux
sans savoir qu’il y a de l’aide pour eux à côté. Le recrutement de la clientèle est difficile. »

Photo : Marc-Olivier Bécotte

Et une deuxième saison ? « Oui, c’est en branle ! », confirme Marco. Le producteur et l’auteur sont en brainstorm
d’écriture et ils ont déjà déposé le projet au Fonds TV5 à nouveau en se croisant les doigts pour qu’il soit

sélectionné à nouveau. 

Pour l’instant, Michel prépare un roman sur l’expérience d’écrivain public à paraître chez Leméac

(http://www.lemeac.com/). La websérie sera également disponible sur Tou.tv à compter du 1  mars et une version

continue sera diffusée sur la chaîne Unis TV au courant de l’année.

L’Écrivain public est disponible au tv5.ca/lecrivain-public (http://tv5.ca/lecrivain-public).

er

http://www.curiousmontreal.com/aux-vues/ecrivain-public.html
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http://ici.radio-canada.ca/emissions/samedi_dimanche/2013-2014/chronique.asp?idChronique=425869
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https://webseriesmag.tv/?p=857
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Babel Films
présente

Dossier de presse
Une réalisation de Hervé Baillargeon

Écrit par Michel Duchesne
Produit par Marco Frascarelli
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Babel Films
présente

Dossier de presse
adapté en série web tou.tv & TV5.ca

Écrit par Michel Duchesne
Prix Gémeaux et 4 prix à l’international 
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https://ici.radio-canada.ca/tele/entree-principale/site/segments/entrevue/62446/michel-duchesne-auteur-ecrivain-public
https://twitter.com/icientree/status/971516453714145280?s=12
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La télé québécoise n’aime pas la pauvreté. Ne 
montre pas la pauvreté. Fait comme si la pauvreté 
n’existait pas. La télé québécoise aime les beaux 
logements, les bureaux propres et lisses, les lofts 
design, les galeries chics et branchées. Et puis, 
une fois tous les 100 ans – j’exagère –, la télé 
québécoise ouvre sa porte, ses yeux, son cœur et sa 
plateforme web au monde de la pauvreté.

C’est ce que TV5 a fait il y a deux ans en acceptant de 
financer une série web tournée dans Hochelaga-Mai-
sonneuve et mettant en scène une faune colorée et 
multipoquée sur fond de pauvreté, de toxicomanie, de 
violence, de maladie mentale et parfois aussi d’appétit 
de vivre. Ainsi naquit Écrivain public, une websérie 
glorieusement atypique, qui revient pour une deuxième 
saison sur la plateforme numérique de TV5 avant une 
diffusion télé.

L’écrivain public, comme vous l’avez lu dans La Presse 
en 2014 sous la plume de ma collègue Katia Gagnon, 
c’est Michel Duchesne, un auteur, réalisateur et « 
multitâchiste » du monde culturel.

À l’été 2014, il a écrit et produit la comédie musicale 
Catnip avec Joe Bocan dans le rôle principal, une 
aventure périlleuse et ratée qui lui a laissé une dette de 
50 000 $ sur le dos.

En attendant que ses projets télé débloquent et que 
l’argent rentre, Duchesne a répondu à une annonce 
de la Ville de Montréal pour un poste d’écrivain public 
dont la mission serait d’aider les analphabètes d’un 
centre communautaire d’Hochelaga-Maisonneuve. 
Le salaire à 12,50 $ l’heure n’était pas faramineux. « 
Mais ça me permettait de payer le loyer et de passer 
du futile à l’utile et d’avoir une certaine prise sur le réel 
en aidant des gens démunis à rédiger des lettres ou à 
lire celles qu’ils recevaient », raconte Michel Duchesne 
dans un bistro d’Outremont, à un coin de rue de l’école 
Paul-Gérin-Lajoie, où il a été engagé comme artiste en 
résidence jusqu’en juin.

Duchesne a sévi comme écrivain public dans Hochela-
ga-Maisonneuve pendant environ un an, ce qui est peu 
de temps. Reste que sur le plan humain, il en a retiré 
l’expérience de toute une vie ainsi que du matériel pour 
un livre, puis pour la websérie.

SUCCÈS D’ESTIME ET MYRIADE DE PRIX 

TV5 est la seule télé qui a voulu prendre le risque 
de financer un projet dont les thèmes – pauvreté et 
analphabétisme – n’avaient rien de sexy même s’ils 
étaient douloureusement d’actualité. En contrepartie, 
les budgets alloués aux neuf épisodes de huit minutes 
chacun étaient aussi pauvres que les personnages de la 
série. La série a, malgré tout, remporté un succès d’es-
time et une myriade de prix : un Gémeaux, un Numix, 
le prix spécial des droits de l’homme de Bilbao, le Coup 
de cœur de Liège et un prix à Marseille pour l’émou-
vante interprétation d’Emmanuel Schwartz dans le rôle 
de Mathieu Martineau, l’écrivain public, qui s’est mis en 
tête de sauver le pauvre monde, une lettre à la fois.

« Cette série, c’est avant tout un hommage aux gens du 
communautaire qui sont payés des salaires de misère 
pour s’occuper des plus poqués de la société et qui 
sont eux-mêmes condamnés à vivre dans une extrême 
précarité sans jamais savoir si leur subvention sera 
reconduite d’une année à l’autre », s’indigne Michel 
Duchesne, qui croit que tous les artistes devraient, à 
un moment ou l’autre de leur vie, sortir de leur zone 
de confort et aller voir comment ça se passe vraiment 
dans le communautaire, mais aussi dans les hôpitaux 
et les écoles, histoire de se connecter aux vraies réalités 
de leur société.

« Il y a des listes d’attente partout, y compris pour 
les centres de femmes battues, ce qui est aussi 
inacceptable qu’absurde. Les gens sont abandonnés 
à eux-mêmes. Comme artiste et comme citoyen, ça 
change ta perspective de prendre conscience de ces 
injustices-là. »

— Michel Duchesne

La deuxième saison d’Écrivain public est aussi tou-
chante que la première, mais plus longue (25 minutes 
par épisode) et donc plus riche dramatiquement. On 
y retrouve les mêmes personnages : la joyeuse Jojo 
(Sandrine Bisson), déficiente intellectuelle qui rêve de 
déménager du trou à rats où elle vit et où elle se fait 
régulièrement agresser par son voisin, le sympathique 
Conrad (Denis Houle), qui souffre d’un cancer du 
poumon, Mina (Louise Bombardier), la fausse riche, 
mais vraie analphabète fonctionnelle, M. Hautcoeur 
(Luc Senay), le directeur du centre communautaire au-
toritaire qu’on n’arrive pas à détester, et son bras droit, 
la vaillante Sophie (Ève Duranceau), toute une galerie 
de personnages plus vrais que nature, interprétés avec 
humanité par des acteurs de talent qui sont probable-
ment payés le quart du salaire de leurs confrères qui 
jouent à la télé.

Une série sur la pauvreté tournée dans la pauvreté, 
voilà le lot d’Écrivain public. C’est ainsi que des scènes 
essentielles de la deuxième saison ont été sacrifiées. Je 
pense à la scène où Mathieu accompagne un ouvrier 
immigrant au palais de justice. Faute de moyens, on 
ne verra ni la cour ni le juge qui lui donne raison. Idem 
pour les scènes où Conrad voit sa fin approcher à 
l’hôpital.

Compte tenu de la qualité de la mise en scène d’Éric 
Piccoli, des textes et du jeu des acteurs, compte tenu 
de la force dramatique et de la charge émotive de cette 
série, c’est triste qu’elle n’ait pas eu les moyens de ses 
ambitions. Mais ne perdons pas espoir. Un jour, la télé 
québécoise va peut-être se réveiller et se tourner vers 
des univers comme ceux d’Écrivain public, là où il y a 
autant, sinon plus, de richesse et de vie qu’ailleurs.

http://plus.lapresse.ca/screens/66459a7c-1021-4071-9d48-d297b309b199__7C___0.html
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http://ici.radio-canada.ca/premiere/emissions/gravel-le-matin/episodes/402040/audio-fil-du-mardi-6-mars-2018
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http://hollywoodpq.com/une-johanne-fontaine-resplendissante-a-la-premiere-decrivain-public-ii/
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https://ici.radio-canada.ca/premiere/emissions/medium-large/segments/chronique/63727/voir-sur-web-ecrivain-public-deuxieme-saison-bouleversante-faradji
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https://ici.radio-canada.ca/premiere/emissions/la-soiree-est-encore-jeune/episodes/405012/audio-fil-du-dimanche-15-avril-2018/8
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http://www.tvhebdo.com/actualites-tele/l-ecrivain-public-les-mots-pour-le-dire-debut/12396
https://www.facebook.com/ecrivain.public.serie/photos/pcb.590475381301196/590474791301255/?type=3&theater


Dossier de Presse L’ÉCRIVAIN PUBLIC 	 	 58

LISEZ CETTE ARTICLE  
EN LIGNE

Manon Dumais
3 mars 2018
Écrans 

S’il y a un terme qu’Éric Piccoli n’aime pas, 
c’est bien celui de « websérie ». « Je pense que 
ce terme va devoir un jour sauter. Il va falloir 
appeler ça de la série ou de la série numéri-
que. Le mot Web sonne péjoratif, il est sou-
vent associé à quelque chose de “boboche”. »

Et « boboche », ce n’est certainement pas un 
qualificatif qu’on accolerait à Temps mort 
(prix Gémeaux 2012) ou à Projet-M (prix 
Gémeaux 2014), deux séries de science-fic-
tion qui ont valu au cofondateur et directeur 
de la création de Babel Films de se faire 
remarquer par le public et par la critique, tant 
au Québec qu’à l’international.

« Quand je suis sorti de l’école, je ne rêvais 
pas de faire de la websérie, mais du cinéma. 
Le financement public étant ce qu’il est, pour 
des gens de Kino habitués à essayer plein de 
choses et d’être libres, se retrouver à faire une 
websérie, c’est être libres dans nos projets, 
dans le résultat, avec notre équipe. Ce n’est 
pas très payant, mais cette liberté incroyable 
permet d’expérimenter des choses, de prendre 
des risques », explique celui à qui l’on doit 
Yes, documentaire sur le référendum écossais 
réalisé avec Félix Rose.

Trois ans après le lancement de la websérie 
Écrivain public, réalisée par Hervé Baillar-
geon et scénarisée par Michel Duchesne, 
d’après son roman éponyme, Éric Piccoli 
signe la mise en scène de la deuxième saison, 
en plus d’en écrire les textes avec l’auteur. 
Campée à Hochelaga-Maisonneuve et met-
tant en vedette Emmanuel Schwartz dans le 
rôle-titre, la série dépeint le quotidien des 
employés d’un centre communautaire et de 
leurs clients.

Regard humain

Autour de Mathieu 
(Schwartz) grav-
itent Hautcoeur 
(Luc Senay), direc-
teur du centre au 
bout du rouleau, sa 
dévouée assistante 
Sophie (Ève 
Duranceau), Jojo 
(Sandrine Bisson), 
déficiente intellect-
uelle à la recherche 
de sa fille, Conrad 
(Denis Houle), 
qui suit des cours 
d’alphabétisation, et 
Cindy (Ariane Cas-
tellanos), serveuse 
et mère de deux 
jeunes enfants qui 
rêve de retourner 
aux études.

Si Écrivain public est à des lieues de l’univ-
ers post-apocalyptique de Temps mort, on 
y retrouve des êtres humains dont le salut 
réside dans l’entraide. « C’est sûr que, d’une 
certaine façon, ça ressemble à la troisième 
saison de Temps mort, qui mettait en scène 
une communauté où les gens vivaient en-
semble malgré leurs grosses différences dans 
un contexte difficile, reconnaît Éric Piccolo. 
Quand j’ai lu le livre de Michel Duchesne, je 
suis vraiment tombé sur le cul, je trouvais ça 
beau. Ma mère est éducatrice spécialisée et 
ma blonde travaille dans le communautaire, 
alors je voyais ce que je pouvais faire. »

Tandis que certains personnages sont pris-
onniers de situations insoutenables, victimes 
d’êtres sans vergogne, jamais, dans le regard 
que jette sur eux Éric Piccoli, on ne sent 
le moindre jugement, la moindre conde-
scendance. Au contraire, l’auteur-réalisateur 
cherche à illustrer leur dignité face aux aléas 
de la vie, voire leur noblesse au combat.

« Je pense que, pour faire une série de ce 
genre-là, il faut beaucoup être dans l’em-
pathie. Il faut aimer ceux qu’on détesterait 
généralement, ceux qui votent à l’encontre 
totale de nos idées, essayer de comprendre 
ce qu’ils vivent, ce qu’ils font, pourquoi ils 
sont comme ça, leurs peurs, leurs détresses. 
Je ne pense pas être capable pour l’instant de 
proposer un cinéma très cérébral ; ma force 
est vraiment plus dans l’être humain, dans les 
relations sociales. J’ai des amis qui réagissent 
mal face à la pauvreté, à la précarité, qui en 
sont dégoûtés. Moi, ça vient me chercher. Je 
n’ai pas la prétention de les connaître, mais 
j’essaie de ne pas les traiter en victimes, plutôt 
en êtres humains. »

On regarde L’écrivain public ou pas ? La cri-
tique vidéo de Manon Dumais

 

Prendre le temps

Si Éric Piccoli respecte l’essence de la première 
saison d’Écrivain public, il a toutefois préféré 
allonger la durée de chaque épisode. Plutôt 
que dix épisodes de sept minutes, la deuxième 
saison se décline en cinq épisodes de vingt-
cinq minutes. La raison est toute simple : « Je 
n’aime pas le format court », admet celui qui 
s’est inspiré d’anecdotes vécues par Michel 
Duchesne et par des amis pour nourrir le 
récit. Mais encore ?

« Le format court se regarde bien n’importe 
où, n’importe quand. Je ne veux pas qu’on 
regarde Écrivain public de cette manière. 
Devant un format long, tu t’installes, tu t’in-
vestis. Pour développer de l’empathie ou de la 
compassion, comprendre un puzzle drama-
tique, tu as besoin de plus de cinq minutes. »

Bien que le nouveau format convienne mieux 
à la télévision traditionnelle, il ne faut pas 
y voir une volonté d’Éric Piccoli de faire 
diffuser Écrivain public au petit écran : « Tant 
mieux si la série passe à la télé, mais pour 
moi, l’important, c’est qu’elle soit vue. »

 Le format court se regarde bien n’importe où, 
n’importe quand. Je ne veux pas qu’on regarde 
Écrivain public de cette manière. Devant un 
format long, tu t’installes, tu t’investis. Pour 
développer de l’empathie ou de la compas-
sion, comprendre un puzzle dramatique, tu as 
besoin de plus de cinq minutes.

— Éric Piccoli
Affirmant ne pas être le genre à mettre de 
l’eau dans son vin, il ne souhaite pas faire de 
télé puisque l’idée de reproduire des rec-
ettes ne l’attire pas du tout. « De la mise en 
scène comme Podz (Minuit le soir, 19-2) 
ou Jean-François Rivard (Série noire), c’est 
rare. À moins d’avoir du pouvoir créatif, à la 
télévision, ton casting est imposé, tu n’as pas 
le droit de filmer de dos… Pour moi, une 
société d’État payée avec notre argent devrait 
prendre des risques. On ne devrait plus voir 
quatre ou cinq émissions avec la même colo, 
les mêmes acteurs, les mêmes gros plans. Je 
trouve ça poche, ça devrait être fait par des 
compagnies privées. »

En attente de financement pour Le train du 
Nord, long métrage écrit par Félix Rose, Éric 
Piccoli n’a certes pas envie de tourner le dos 
à la websérie. Ainsi, il ne dirait pas non à une 
troisième saison d’Écrivain public et planche 
sur une série de zombies. Qui sait, la websérie 
finira peut-être par décoincer le cinéma et 
la télé traditionnelle, engoncés dans leurs 
recettes.

« En ce moment, les diffuseurs comme Tou.
tv ou TV5.ca prennent des risques, essaient 
des choses, donnent la chance aux séries de 
genre. Au cinéma, quand tu passes cinq ans 
à développer un projet, tu as plein de raisons 
de vouloir tout lâcher. Tant en fiction qu’en 
documentaire, je suis un cinéphile qui veut 
avoir du fun. Sur le Web, non seulement tu as 
la liberté de création, il y a cette absence de 
pression de devoir réussir. »

https://www.ledevoir.com/culture/ecrans/521678/l-ecrivain-public-comme-dernier-refuge
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http://cestjustedelatv.artv.ca/cest-juste-du-web/72-du-journalisme-de-terrain-par-et-pour-la-jeunesse
https://www.facebook.com/CJDWEB/videos/942996985872268/
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http://journalmetro.com/local/hochelaga-maisonneuve/actualites/1461852/la-realite-de-hochelaga-exposee-dans-une-serie-tele/


Dossier de Presse L’ÉCRIVAIN PUBLIC 	 	 61

LISEZ CETTE ARTICLE  
EN LIGNE

https://ici.radio-canada.ca/premiere/emissions/dessine-moi-un-dimanche/episodes/402431/audio-fil-du-dimanche-11-mars-2018/5
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https://ici.radio-canada.ca/premiere/emissions/culture-club/segments/entrevue/61811/emmanuel-schwartz-ecrivain-publicv
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